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SUR UNE IDENTITÉ DE WARING;

PAR M. J. DE VIR1EU,
Professeur à Lyon.

1. A la page 583 du tome IV des Nouvelles Annales,
on trouve ce qui suit :

<c Soient n quantités quelconques, a4 , a 2 , . . . , anJ on
a toujours cette identité :

<in-i) H- {a

» Waring déduit cette identité d'une propriété de la
» parabole ; il serait intéressant de l'établir analytique-
» ment. »

2. Il suffit de démontrer que le premier membre de



( 4 6 )
l'identité proposée est une fonction symétrique des quan-
tités ai9 af,..., an\ car le second membre se déduit du
premier en remplaçant chacune des quantités de la pre-
mière des deux lignes ci-dessous,

a X 9 « 2 , . . . , a i , . . ., « „ _ , , a n ,

#/»> # « - ! , • • • > Ö » _ I + 1 - , . . . , a 2 , a l 9

par la quantité de même rang dans la deuxième ligne.

3. Soit P„ le premier membre de l'identité proposée;
n est un entier absolu au moins égal à 2, et l'on a par
définition

d'où

(A) PM+I = P W -h ( f l , + .

4. Développons quelques valeurs particulières de Pn.

=r P8-f- ( or» - h âr3) fl3 ( fft H- «2 - h «s)

P4=: P, -+- («I 4 - « a 4 - *») «4 («1 + Ö 3 H- «8 4-«4 )

[(«1 4" ö2-f- ÛTj -f- «4) (

5. Désignons par PS7 la somme des produits différents



( 4 7 )
de q facteurs qu'on peut former avec les p quantités dis-
tinctes «i , at,..., ap 5 pS^ sera une fonction symétrique
de ces quantités, et les formules du n°4 deviennent

P3 rrr 3Si X 3S2 — 3S,j,

P< 1=2 4O( X <ÖJ 4^J »

d'où par induction :

(B) P» = ,& + „&— A ,

formule qu'il faut vérifier.

H. Supposons cette formule exacte pour une valeur
particulière v de n, on aura

P y rrr yO! ^ v öj — yÖ3 9

et en vertu de la formule ( A )

OU

Py+I= (v4-lSt~ öy+1) ySj—yS3-j-y+,SiX^V (

Pv + I = v+iS, (»SaH-«y+, (a,-h.. .+«») — (ySa-h 0v+i vS2 )

mais

donc

7. Si donc la formule (B) est vraie pour une valeur
particulière de /z, elle est vraie pour la valeur de n immé-
diatement supérieure à celle-là *, or, en vertu du n° 5, elle
est vraie pour n = 2.3.4 5 donc elle est générale ; la fonc-
tion P„, mise sous cette forme, est évidemment une fonc-



( 4 8 )
tion symétrique des quantités # ! , . . . , # „ , ce qui démon-
tre l'identité proposée.


